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Haute-Savoie.
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« sur mesure » (profil d’un territoire, d’un sec-
teur d’activité… ).
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Édito

L’Observatoire de la création d’entreprise vous apporte des informations 

régulières et de référence sur la richesse entrepreneuriale de notre 

département. 

A la lecture de ce rapport annuel, vous bénéficierez d’un panorama complet, 

de la création à la reprise d’entreprise, du profil du porteur de projet à celui 

du cédant, avec des données actualisées pour 2012.

Nous vous remercions pour l’intérêt que vous portez aux travaux de 

l’Observatoire et restons à votre écoute pour que cet outil unique contribue 

à promouvoir la culture entrepreneuriale en Haute-Savoie.
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(1)  Taux de création : Rapport entre le nombre de créations observé au cours d’une année et le nombre d’entreprises actives 
au 1er janvier de cette même année

(2)   Densité de création (pour 10 000 hbts) : Rapport entre le nombre de créations observé au cours d’une année 
et le nombre d’habitants au 1er janvier de cette même année

(3)  Taux de survie à 5 ans : Proportion d’entreprises créées une année donnée ayant atteint leur cinquième anniversaire
Source : INSEE Rhône-Alpes - Système d’Information sur les Nouvelles Entreprises (SINE) 2006-2011 - Données 2011

  

En 2012, 6 862 créations d’entreprises ont été enregistrées en Haute-
Savoie. Après plusieurs années de forte croissance, accentuée en 2009 
par la mise en place du régime de l’auto-entrepreneur, le nombre a 
diminué en 2011 pour se stabiliser en 2012. La création d’entreprise 
reste néanmoins à un niveau élevé, nettement supérieur à celui de 
2008. La majorité des créateurs opte chaque année pour le régime 
de l’auto-entrepreneur. Les nouvelles entreprises sont essentiellement 
de petites structures sans salarié, principalement dans les services. 
L’investissement est faible, financé principalement par des ressources 
personnelles.

Parallèlement, 741 entreprises ont été reprises en Haute-Savoie en 
2012. Ce nombre a régressé depuis 2008, exception faite des reprises 
familiales. L’envergure des projets tend également à se réduire : le prix 
moyen des transactions a diminué tout comme l’effectif des entreprises 
reprises. 

Ces tendances illustrent un contexte économique qui se durcit ces 
dernières années et qui n’encourage pas la prise de risque. Le vivier 
d’entrepreneurs est toujours présent tout comme le volume de projets 
qui se concrétisent chaque année mais les nouvelles entreprises sont 
essentiellement de très petites unités qui n’ont pas, pour la plupart, 
l’ambition de se développer en termes d’investissements et d’emplois.

 
 
 

Stock d’entreprises existantes au 01/01/2012 51 168
Nombre de créations d’entreprises 6 862
Nombre d’entreprises créées sous le régime de l’auto-entrepreneur 3 761
Proportion d’auto-entrepreneurs 55 %
Evolution annuelle du nombre de créations d’entreprises   1%
Evolution 2012/2008 du nombre de créations d’entreprises  62%
Taux de création (1) 13%
Densité de création pour 10 000 habitants (2) 91
Taux de survie à 5 ans des entreprises créées en 2006 (3) 54 %

Nombre de reprises d’entreprises 741
Evolution annuelle du nombre de reprises d’entreprises  2%
Evolution 2012/2008 du nombre de reprises d’entreprises    14%

Ce qu’il faut retenir en 2012… !
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Chiffres-clés de 
la création d’entreprise 
en Haute-Savoie en 2012 

(1)  Taux de création : Rapport entre le nombre de créations observé au cours d’une année et le nombre d’entreprises actives au 1er janvier de cette même année.
(2)  Taux de survie à 5 ans : Proportion d’entreprises créées une année donnée ayant atteint leur cinquième anniversaire

Source : INSEE Rhône-Alpes - Système d’Information sur les Nouvelles Entreprises (SINE) 2006-2011 - Données 2011
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HAUTE-SAVOIE RHÔNE-ALPES FRANCE MÉTROPOLITAINE

Créations 2012 Dont auto-
entrepreneurs Créations 2012 Dont auto-

entrepreneurs Créations 2012 Dont auto-
entrepreneurs

Nbre % Evol.
12/11 Nbre % Nbre % Evol.

12/11 Nbre % Nbre % Evol.
12/11 Nbre %

Créations d’entreprises 6 862 100% 1% 3 761 55% 56 922 100% 1% 30 604 54% 531 154 100% 0% 300 187 57%

Taux de création(1) 13%    15% 15%

Taux de survie à 5 ans(2) 54% 54% 52%

Entreprises individuelles 5 095 74% 2% 41 265 72% 3% 377 216 71% 2%

Sociétés 1 767 26% -3% 15 657 28% -4% 153 938 29% -3%

Sans salarié au démarrage 6 359 93% 1% 53 824 95% 2% 502 580 95% 1%

Au moins 1 salarié au démarrage 503 7% 2% 3 098 5% -7% 28 574 5% -5%

INDUSTRIE 328 5% 27% 216 66% 2 996 5% 2% 1 739 58% 26 252 5% 3% 16 117 61%

Industries extractives 1 0% 12 0% 300% 106 0% 2%

Industrie manufacturière 302 4% 2% 2 680 5% 3% 22 556 4% 6%

Production et distribution 
d’électricité, de gaz, de vapeur 
et d’air conditionné

3 0% 40% 74 0% -19% 1 409 0% -19%

Production et distribution 
d’eau, assainissement, gestion 
des déchets et dépollution

22 0% 120% 230 0% -6% 2 181 0% -5%

CONSTRUCTION 1 089 16% 13% 557 51% 9 154 16% 5% 4 410 48% 81 924 15% 3% 45 109 55%

COMMERCE, TRANSPORTS 
HÉBERGEMENT ET RESTAURATION 1 425 21% -10% 619 43% 14 037 25% -4% 6 458 46% 142 073 27% -1% 70 545 50%

Commerce, réparation d’automobiles 
et de motocycles 980 14% -11% 10 469 18% -6% 107 896 20% -3%

Transports et entreposage 75 1% -17% 773 1% -7% 9 358 2% 3%

Hébergement et restauration 370 5% -3% 2 795 5% 5% 24 819 5% 2%

INFORMATION ET COMMUNICATION 267 4% 17% 201 75% 2 437 4% 9% 1 768 73% 27 530 5% 7% 18 368 67%

ACTIVITES FINANCIERES 
ET D’ASSURANCE 114 2% -4% 19 17% 1 217 2% -14% 198 16% 11 790 2% -7% 1 903 16%

ACTIVITES IMMOBILIERES 304 4% -5% 35 12% 1 813 3% -7% 218 12% 16 117 3% -12% 2 381 15%

ACTIVITÉS DE SERVICES
AUX ENTREPRISES 1 359 20% -4% 863 64% 11 601 20% -2% 7 015 60% 111 049 21% -2% 67 830 61%

Activités spécialisées 
scientifiques et techniques 868 13% -7% 7 766 14% -1% 78 044 15% -2%

Activités de services administratifs 
et de soutien 491 7% 4% 3 835 7% -3% 33 005 6% -2%

ENSEIGNEMENT, SANTE HUMAINE 
ET ACTION SOCIALE 1 061 15% 14% 514 48% 7 481 13% 17% 4 007 54% 55 567 10% 6% 30 935 56%

Enseignement 592 9% 19% 3 547 6% 14% 25 211 5% 5%

Santé humaine et action sociale 469 7% 9% 3 934 7% 20% 30 356 6% 7%

AUTRES ACTIVITES DE SERVICES
AUX PARTICULIERS 915 13% 13% 737 81% 6 186 11% -1% 4 777 77% 58 852 11% 0% 46 620 79%

Arts, spectacles et activités 
récréatives 319 5% 1% 1 981 3% 9% 17 734 3% 9%

Autres activités de services 596 9% -12% 4 205 7% -6% 41 118 8% -3%
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Une stabilisation à un niveau élevé
En Haute-Savoie, le nombre de  créations a progressé de 

 44% entre 2002 et 2008 et de  78% entre 2008 et 2010 puis 
a enregistré une baisse de  10% entre 2010 et 2011. En 2012, 
6 862 entreprises ont été créées en Haute-Savoie, soit 60 de 
plus qu’en 2011, suivant une légère progression de  1%. Entre 
2008 et 2012, la progression globale s’établit donc à  62%.

Evolution des créations d’entreprises en Haute-Savoie
de 2000 à 2012

  

Cette apparente stabilisation en 2012 masque des disparités. En 
effet, les créations d’auto-entreprises ont progressé de  4% 
entre 2011 et 2012 alors que, dans le même temps, les créations 
d’entreprises individuelles classiques et de sociétés ont régressé 
de  3%. 

Après une baisse constatée des créations d’auto-entreprises en 
2011, cette nouvelle hausse confirme l’attractivité du régime. 
Depuis sa mise en place en 2009, la majorité des nouvelles 
entreprises opte chaque année pour le statut de l’auto-entrepreneur. 
A nouveau en 2012, 55% des nouvelles entreprises haut-
savoyardes se sont lancés sous ce régime.

26% des nouvelles entreprises sont immatriculées sous formes 
sociétaires. 4 nouvelles sociétés sur 10 sont des sociétés 
unipersonnelles (EURL ou SASU). Celles-ci sont d’ailleurs en 
progression de  7% par rapport à 2011 malgré une baisse globale 
des créations de sociétés.

Un démarrage sans salarié pour la 
grande majorité des entreprises
Le statut de l’auto-entrepreneur a permis de « booster » la création 
d’entreprise mais de faire également évoluer la nature même de 
l’entrepreneuriat. Les nouvelles entreprises créées par des auto-
entrepreneurs ne permettent pas de générer d’autre emploi que 
celui du dirigeant, le statut lui-même n’étant pas compatible avec 
l’embauche de salariés compte tenu des seuils de chiffres d’affaires 
fixés. Depuis 2009, la part des entreprises créées sans salarié 
stagne à 93% alors qu’elle n’excédait pas 88% auparavant.

Panorama de la création/ 
reprise d’entreprise 
en Haute-Savoie en 2012 

Selon une étude réalisée par l’ACOSS (Agence 
Centrale des Organismes de Sécurité Sociale) sur 
les auto-entrepreneurs enregistrés en 2009, près 
de 90% d’entre eux n’auraient jamais créé leur 
entreprise sans la mise en place du ce régime. 
L’effet de substitution (part des auto-entrepreneurs 
qui aurait créé de toute façon mais qui ont préféré 
opter pour ce régime plus favorable) est donc limité 
à 10%.

Sans le régime de l’auto-entrepreneur, le nombre 
de créations d’entreprises aurait probablement 
régressé de  18% entre 2008 et 2012. 

! Info +

1.1 La création d’entreprise 
en Haute-Savoie en 2012

La création d’entreprise s’est fortement développée en France durant les dix dernières années sous l’influence de mesures et dispositifs 
nationaux destinés à encourager l’esprit entrepreneurial. Ainsi, le nombre annuel de créations d’entreprises a triplé en France entre 
2002 et 2010, avec un pic dans les années 2009-2010 correspondant à la mise en place du régime de l’auto-entrepreneur. Cet effet de 
dynamisme provoqué par le nouveau statut a été logiquement suivi par une baisse en 2011 puis une stabilisation en 2012 du nombre de 
créations. Celui-ci se maintenant néanmoins à un niveau particulièrement élevé. 

Créations d’entreprises en
Haute-Savoie en 2012 Effectif Répartition

Evolution 
2012/
2011

ENTREPRISES INDIVIDUELLES 5 095 74% 2%

Entreprises individuelles
hors auto-entrepreneurs

1 334 19% -3%

Auto-entrepreneurs 3 761 55% 4%

SOCIÉTÉS 1 767 26% -3%

Sociétés unipersonnelles 
(EURL, SASU)

711 10% 7%

SARL (hors EURL) 802 12% -9%

SAS (hors SASU) 163 2% 1%

Autres sociétés 91 1% -18%

TOTAL 6 862 100% 1%
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7 000

6 000

5 000

4 000

3 000

1 000

1 000

2000 2001 2002 2003 2004 2005 2006 2007 2008 2009 2010 2011 20120
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Le nombre de nouvelles entreprises régresse principalement 
dans les secteurs transports (  17%) et commerce (  11%) 
et, dans une moindre mesure, dans les services à la personne, les 
activités immobilières, les activités financières et d’assurance, les 
services aux entreprises et l’hébergement-restauration.

Parallèlement, le nombre de créations est en progression dans 
l’industrie (  27%, particulièrement dans l’industrie manufacturière 
et les activités de production et distribution d’eau, assainissement, 
gestion des déchets et dépollution) et dans des secteurs propices à 
l’auto-entrepreneuriat : information et communication (  17%), 
enseignement, santé et action sociale (  14%) et construction 
(  13%). 

Info+(Source : ALTARES - cf. page19 - Sources / Méthodologie) !

Une évolution très contrastée en fonction des activités
Suivant la tendance des dernières années, environ 2/3 des nouvelles entreprises exercent une activité de type services. 

Top 15 des activités les plus créatrices d’entreprises 
en Haute-Savoie en 2012

Répartition des créations d’entreprises en 2012 en Haute-Savoie  
suivant les grands secteurs d’activité (NAF rév.2 - 2008)

Commerce 
14%

Industrie
5%

Services
65%

Autres activités
de services 

aux particuliers 
13%

Enseignement, 
 santé humaine,  
et action sociale

16%

Activités de services 
aux entreprises 

20%

Information  
et communication 
4%

Hébergement et 
restauration      
5%

Transports et 
entreposage 
1%

Activités  
immobilières

4 %

Activités  
financières et 

d’assurance
2 %

Rang 
2012

Rang 
2011

Effectif %

1 1
Enseignement de disciplines  
sportives et d’activités de loisirs

320 4,7%

2 3
Conseil pour les affaires 
et autres conseils de gestion

247 3,6%

3 2 Autres services personnels 176 2,6%
4 5 Nettoyage courant des bâtiments 171 2,5%

5 11
Travaux de maçonnerie générale 
et gros œuvre de bâtiment

164 2,4%

6 6 Travaux de peinture et vitrerie 155 2,3%

7 7
Activités de santé humaine 
non classés ailleurs

141 2,1%

8 4 Soins de beauté 137 2,0%
9 10 Agences immobilières 135 2,0%
10 16 Restauration traditionnelle 133 1,9 %
11 8 Travaux de menuiserie bois et PVC 132 1,9%

12 12
Activités des professionnels de 
la rééducation, de l’appareillage  
et des pédicures-podologues

120 1,7%

13 13 Entretien corporel 115 1,7%

14 18
Travaux d’installation électrique 
dans tous locaux

114 1,7 %

15 9 Restauration de type rapide 105 1,5 %

2 365 34,5%

698 procédures de défaillance (1) ont été 
enregistrées en Haute-Savoie en 2012, soit 
60 de moins qu’en 2011, suivant une régression 
de  8%. Elles concernent principalement les plus 
petites structures (43% d’entreprises sans salarié) 
et les plus jeunes : 25% des entreprises soumises 
à une procédure de redressement ou de liquidation 
judiciaire ont moins de 3 ans, 27% ont entre 3 et  
5 ans. 
1/3 touche le secteur construction et 20% le secteur 
commerce. Bien que les défaillances soient en 
baisse dans la plupart des secteurs d’activité, elles 
augmentent dans la construction, l’hébergement-
restauration et dans les activités de services à la 
personne.

(1)  Les statistiques de défaillances d’entreprises couvrent 
l’ensemble des jugements prononçant soit l’ouverture d’une 
procédure de redressement judiciaire, soit directement la 
liquidation judiciaire. Elles ne tiennent pas compte de l’issue 
des procédures : liquidation ou redressement par continuation 
ou reprise. La notion de défaillance s’inscrit dans la notion 
plus large de cessation d’entreprise qui correspond à l’arrêt 
total de l’activité de l’entreprise quelle qu’en soit l’origine.

Evolution des créations d’entreprises en 2012  
en Haute-Savoie suivant les grands secteurs d’activité 
(NAF rév.2 - 2008)

Industrie

Information et communication

Construction

Enseignement, santé humaine 
et action sociale

Ensemble

Hébergement restauration

Activités de services aux entreprises

Activités financières et d’assurance

Activités immobilières

Autres activités de services aux particuliers

Commerce

Transports et entreposage
-20% -15% -10% -5% 0% 5% 10% 15% 20% 25% 30%

Construction
16%
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(1)  CDDRA - Contrat de Développement Durable Rhône-Alpes : Outil de développement mis en œuvre par le Conseil Régional Rhône-Alpes pour accompagner chaque 
bassin de vie et d’emploi dans les grands enjeux et les priorités de la région selon ses spécificités

(2) Taux de création : Rapport entre le nombre de créations observé au cours d’une année et le nombre d’entreprises actives au 1er janvier de cette même année
(3)  Taux de survie à 5 ans : Proportion d’entreprises créées une année donnée ayant atteint leur cinquième anniversaire

Source : INSEE Rhône-Alpes - Système d’Information sur les Nouvelles Entreprises (SINE) 2006-2011 - Données 2011

Top 15 des activités les plus créatrices d’entreprises
en Haute-Savoie en 2012

1.2 La création d’entreprise au sein 
des territoires de Haute-Savoie en 2012

La création d’entreprise dans les territoires
de Haute-Savoie en 2012 (par CDDRA)

CHABLAIS

1178 créations

  +1,8%

GENEVOIS
HAUT-SAVOYARD

1578 créations

   +7,9%
FAUCIGNY

468 créations

  +2,9%
USSES ET BORNES

461 créations   +9%

BASSIN ANNÉCIEN

1990 créations

   -5,6%

  ALBANAIS
310

créations

        +0,3%

PAYS DU MONT-BLANC

877 créations

  -1,2%

Légende 

 1 500 créations et plus 

  de 1 000 à 1 499 créations 

  Moins de 1 000 créations 

  Évolution 2012/2011 positive

  Évolution 2012/2011 négative

Le Bassin 
Annécien

Genevois
Ht-Savoyard Chablais Pays du 

Mt-Blanc Faucigny Usses et 
Bornes Albanais
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Créations d’entreprises 1 990 100% -6% 1 578 100% 8% 1 178 100% 2% 877 100% -1% 468 100% 3% 461 100% 9% 310 100% 0%

Taux de création (2) 13% 15% 13% 12% 11% 16% 16%

Taux de survie à 5 ans(3) 56% 42% 64% 61% 37% 67% 50%

Entreprises individuelles 1 395 70% -6% 1 197 76% 10% 860 73% 3% 690 79% 2% 354 76% 4% 371 80% 17% 231 75% -6%

Sociétés 595 30% -6% 381 24% 2% 318 27% -1% 187 21% -11% 114 24% 0% 90 20% -14% 79 25% 23%

Sans salarié au démarrage 1 837 92% -6% 1 443 91% 9% 1 093 93% 0% 829 95% -1% 424 91% 5% 443 96% 11% 291 94% 0%

Au moins 1 salarié
au démarrage 153 8% 2% 135 9% -2% 85 7% 31% 48 5% 2% 44 9% -17% 18 4% -22% 19 6% 6%

INDUSTRIE 81 4% 5% 82 5% 21% 48 4% 50% 27 3% 42% 27 6% 4% 37 8% 68% 26 8% 73%

CONSTRUCTION 291 15% 7% 285 18% 33% 167 14% 3% 119 14% 21% 90 19% -6% 82 18% 41% 55 18% -13%

COMMERCE 261 13% -22% 299 19% 11% 153 13% -28% 79 9% -14% 75 16% -7% 65 14% -3% 48 15% 4%

TRANSPORTS 18 1% -40% 18 1% -14% 18 2% 50% 11 1% 0% 7 1% 0% 1 0% -75% 2 1% -60%

HEBERGEMENT
ET RESTAURATION 74 4% -22% 72 5% 1% 108 9% 23% 54 6% -21% 34 7% 21% 12 3% -14% 16 5% -6%

INFORMATION
ET COMMUNICATION 98 5% 29% 48 3% 12% 44 4% 33% 30 3% 0% 12 3% -20% 22 5% 0% 13 4% 30%

ACTIVITES FINANCIERES
ET D’ASSURANCE 41 2% 11% 31 2% -3% 14 1% -7% 7 1% -36% 8 2% -20% 8 2% -11% 5 2% 0%

ACTIVITES IMMOBILIERES 92 5% 19% 60 4% -17% 63 5% -13% 51 6% -12% 17 4% -6% 12 3% -14% 9 3% -10%

ACTIVITES DE SERVICES 
AUX ENTREPRISES 462 23% -9% 269 17% -6% 210 18% 7% 190 22% 1% 78 17% 7% 91 20% -6% 59 19% 2%

ENSEIGNEMENT, SANTÉ
HUMAINE ET ACTION SOCIALE 332 17% 2% 208 13% 46% 195 17% 17% 168 19% 4% 64 14% 19% 59 13% 11% 35 11% 13%

AUTRES ACTIVITÉS DE
SERVICES AUX PARTICULIERS 240 12% -12% 206 13% -15% 158 13% -6% 141 16% -7% 56 12% 19% 72 16% 14% 42 14% -14%

L’analyse de la répartition des créations d’entreprises 
au sein des 7 territoires délimités par les Contrats de 
Développement Durable Rhône-Alpes - CDDRA (1) illustre 
la diversité du paysage économique haut-savoyard.

9
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Le Genevois est un grand territoire à cheval sur les départements 
de la Haute-Savoie et de l’Ain entourant la ville de Genève, du 
Chablais au canton de Vaud. Son attractivité, provoquée par la 
proximité de Genève, entraîne une croissance démographique 
élevée. Le territoire est logiquement orienté vers l’économie 
résidentielle : commerce de détail, services aux particuliers et 
construction sont des secteurs très présents.

1 578 entreprises ont été créées dans le Genevois haut-savoyard 
en 2012, soit 23% des créations d’entreprises haut-savoyardes, 
suivant une forte progression de  8% par rapport à 2011.

Le taux de création de 15% est supérieur au taux moyen du 
département. Par contre, le taux de survie à 5 ans est l’un des 
plus bas : seules 42% des entreprises créées en 2006 étaient 
toujours actives en 2011.

On note une surreprésentation des créations dans le commerce de 
détail. 

Les créations progressent significativement dans le secteur 
enseignement, santé humaine et action sociale et dans le secteur 
construction. Elles régressent dans l’immobilier, les services à la 
personne et les transports.

Le Bassin annécien, qui s’étend entre le massif des Aravis et 
le lac d’Annecy, recouvre deux réalités géographiques : l’une 
urbaine (dominée par l’agglomération d’Annecy) et l’autre 
montagnarde, d’où une attractivité démographique forte. 
Son économie se caractérise par ses activités industrielles, 
résidentielles et touristiques. La population est en hausse 
constante et les revenus sont élevés. 

1 990 entreprises ont été créées dans le Bassin annécien en 
2012, soit 29% des créations d’entreprises haut-savoyardes, en 
régression de  6% par rapport à 2011. Cette baisse est d’autant 
plus significative que les autres territoires suivent plutôt une 
tendance à la hausse en 2012.

Le taux de création de 13% est conforme au taux moyen du 
département. Le taux de survie des entreprises à 5 ans est 
supérieur de 2 points au taux moyen du département : 56% des 
entreprises créées en 2006 étaient toujours actives en 2011.

La répartition des créations d’entreprises suivant les grands secteurs 
d’activité est proche de la répartition moyenne du département. On 
constate néanmoins une surreprésentation des créations d’activités 
de services à destination des entreprises. 

Les créations sont en progression dans l’information-communication 
et les activités immobilières. Elles sont en baisse dans les transports, 
le commerce, l’hébergement-restauration et les activités de services 
à la personne.

Le Bassin annécien

Le Chablais

Le Pays du Mont-Blanc

Le Genevois haut-savoyard

A l’Est du département, le Pays du Mont-Blanc est un territoire 
marqué par une forte activité touristique et la proximité de 
la Vallée de l’Arve, très industrielle. L’attractivité du Pays du 
Mont-Blanc, au niveau touristique comme de l’emploi, génère 
une croissance démographique et des disparités de revenus 
importantes.

877 entreprises ont été créées dans le Pays du Mont-Blanc en 
2012, soit 13% des créations d’entreprises haut-savoyardes, en 
légère régression de  1% par rapport à 2011.

Le taux de création de 12% est légèrement inférieur au taux 
moyen du département. Le taux de survie à 5 ans est l’un des 
plus élevés : 61% des entreprises créées en 2006 étaient toujours 
actives en 2011.

On note une surreprésentation des créations d’entreprises dans les 
activités de services à destination des particuliers (enseignement, 
santé, action sociale, activités récréatives et autres services à la 
personne). 

Le nombre de créations progresse significativement dans l’indus-
trie et la construction. Il régresse dans les activités financières, 
l’hébergement-restauration, les activités immobilières et le  
commerce.

Situé au nord de la Haute-Savoie, le Chablais est une zone 
de moyenne montagne baignée par le lac Léman. Avec une 
population qui ne cesse de croître et un revenu moyen élevé 
lié à l’emploi frontalier, il présente un caractère résidentiel et 
touristique qui se reflète dans ses activités économiques avec 
une présence forte des secteurs hébergement-restauration, 
commerce, construction et des activités de services.

1 178 entreprises ont été créées dans le Chablais en 2012, soit 
17% des créations d’entreprises haut-savoyardes, en progression de 

 2% par rapport à 2011.

Le taux de création de 13% est conforme au taux moyen du 
département. Le taux de survie à 5 ans est l’un des plus élevés : 64% 
des entreprises créées en 2006 étaient toujours actives en 2011.

Les créations d’entreprises dans les secteurs hébergement-
restauration et enseignement, santé humaine et action sociale sont à 
la fois surreprésentées et en progression en 2012. 
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L’Albanais, situé au sud du département, s’étend entre Annecy 
et Aix-les-Bains. Il présente une forte vocation résidentielle 
mais aussi un caractère industriel concentré autour du pôle de 
Rumilly.

310 entreprises ont été créées dans l’Albanais en 2012, soit 
5% des créations d’entreprises haut-savoyardes. Le nombre de 
créations est stable par rapport à 2011.

Le taux de création de 16% est le plus élevé du département. 
Le taux de survie à 5 ans est inférieur au taux moyen : 50% des 
entreprises créées en 2006 étaient toujours actives en 2011.

On note une surreprésentation des créations dans l’industrie et la 
construction. 

Les créations sont en forte progression dans l’industrie en 2012. 

Les Usses et Bornes se situent entre Annecy et Genève, à 
l’extrémité Ouest du département. Ce territoire péri-urbain, 
au cadre de vie agréable, est marqué par une forte vocation 
résidentielle. Les aires urbaines environnantes attirent un grand 
nombre de familles d’actifs au revenu élevé.

461 entreprises ont été créées dans les Usses et Bornes en 2012, 
soit 7% des créations d’entreprises haut-savoyardes, en progression 
de  9% par rapport à 2011, la plus forte du département.

Le taux de création de 16% est le plus élevé du département. 
Les entreprises des Usses et Bornes sont également celles 
qui affichent le taux de survie à 5 ans le plus haut : 2/3 des 
entreprises créées en 2006 étaient toujours actives en 2011.

Le territoire se distingue par une surreprésentation des créations 
dans l’industrie et la construction. Les créations sont également en 
forte progression dans ces 2 secteurs en 2012. 

Les Usses et Bornes

L’Albanais

Le Faucigny est marqué à la fois par le caractère industriel 
de la Vallée de l’Arve (« Technic Vallée »), spécialisée dans le 
décolletage et la mécanique de précision, et par le caractère 
agricole et touristique du « Grand Massif » (massif montagneux 
du Haut-Giffre).

468 entreprises ont été créées dans le Faucigny en 2012, soit 
7% des créations d’entreprises haut-savoyardes, en progression de 

 3% par rapport à 2011.

Le taux de création de 11% est inférieur au taux moyen du 
département. Le taux de survie à 5 ans est le plus bas du 
département : seules 37% des entreprises créées en 2006 étaient 
toujours actives en 2011.

On constate une surreprésentation des créations dans la construction. 
La part des créations dans l’industrie est légèrement supérieure à la 
moyenne départementale. 

Les créations progressent dans l’hébergement-restauration et dans 
les activités de services à destination des particuliers.

Le Faucigny
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Un volume modeste mais un enjeu 
majeur pour l’emploi
741 reprises d’entreprises ont été identifiées en Haute-Savoie 
en 2012, en légère progression de  2% par rapport à 2011. 
Le nombre des reprises d’entreprises a régressé de   14% 
entre 2008 et 2012. Sur la même période, le nombre de créations 
a progressé de  62% mais il aurait probablement régressé 
de   18% sans « l’effet auto-entrepreneur » (cf. Info+ page 7). 

En volume, les reprises d’entreprises représentent 10% de 
l’ensemble des créations/reprises d’entreprises en Haute-Savoie 
(y compris les auto-entreprises) et près de 20% des créations/
reprises, abstraction faite des auto-entreprises. Cette part est 
stable depuis 2009.

Dans le contexte économique actuel, on observe une logique 
de resserrement des phénomènes de reprise. On peut en effet 
estimer que le volume des transmissions familiales a progressé 
de  39% entre 2008 et 2012, (forte évolution ne concernant que 
16% des reprises environ). Dans le même temps, les reprises par un 
salarié étaient stables (  2%). Les reprises (de fonds ou par achat 
des parts) par une personne extérieure à l’entreprise étaient en recul 
de  20%. En 2012, la reprise est, plus souvent qu’en 2008, le 
fait de personnes déjà proches de l’entreprise cible.

Evolution des créations/reprises d’entreprises 
en Haute-Savoie de 2008 à 2012

La reprise d’entreprise  
en Haute-Savoie en 2012

1.3

Alors que le volume des reprises est plutôt modeste par rapport à 
celui des créations d’entreprises, l’enjeu économique est crucial 
en termes d’emploi : 62% des entreprises reprises en 2012 ont 
démarré avec un ou plusieurs salariés contre 7% des entreprises 
nouvellement créées.

Des activités ciblées
Les entreprises ayant une véritable valeur financière, constituée 
principalement par un fonds de commerce et/ou un outil de 
travail (ex : hôtel, restaurant, commerce de détail, commerce 
de bouche,…), sont plus facilement « transmissibles » que les 
entreprises dont la valeur repose essentiellement sur l’intuitu 
personae du dirigeant (ex : activités de conseil). De ce fait, la 
répartition des reprises suivant les grands secteurs d’activité est 
différente de celle des créations d’entreprises nouvelles. 

Les secteurs hébergement-restauration et commerce concen-
trent à eux seuls près de 60% des reprises en Haute-Savoie 
en 2012. L’industrie représente 10% des reprises d’entreprises. 
(A noter : les industries agro-alimentaires qui comprennent les  
« commerces de bouche » de type boucherie, charcuterie,  
boulangerie, pâtisserie, sont intégrées à ce secteur).

Entre 2008 et 2012, le nombre de reprises a régressé dans tous 
les grands secteurs d’activité (industrie, construction, commerce et 
services) autour du taux moyen de  14%.

Entre 2011 et 2012, on observe une progression significative 
des reprises d’entreprises dans l’hébergement-restauration de  

 21% alors que l’évolution tous secteurs confondus n’est que 
de  2%.

Répartition des différents types de reprise  
d’entreprise en Haute-Savoie en 2012

1 reprise d’entreprise sur 2 est une reprise de 
fonds (à titre payant ou gratuit), 1 sur 3 une reprise 
de parts d’une société (à titre payant ou gratuit), 
18% sont des reprises en location-gérance.

Zoom !

Reprise de parts 
d’une société 
33%

Reprise de fonds 
49%

Reprise en  
location-gérance 

18%

Répartition des reprises d’entreprises en 2012 en Haute-Savoie  
suivant les grands secteurs d’activité (NAF rév.2 - 2008)

Commerce
24 % 
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Industrie 
10% 

(Créations 5%)

Construction
8% 
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Autres activités de services 
aux particuliers : 5% 
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4% 

 (Créations 4%)
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Créer, reprendre :
une aventure humaine

13

Des porteurs de projet aux profils 
variés
Près de 2 projets sur 3  sont portés par des hommes. Cette part 
est stable depuis plusieurs années. Suivant la tendance des années 
précédentes, l’âge moyen du porteur de projet se situe à 36 ans. 

Le niveau de formation des porteurs de projet augmente 
régulièrement. La part des non-diplômés s’élève à 11% en 2012 
alors qu’elle était d’environ 20% en 2008. 55% des porteurs de 
projet ont le baccalauréat ou un diplôme supérieur. 34% ont un 
niveau BEP-CAP. 

Le niveau d’expérience demeure relativement stable : environ 
2/3 des porteurs de projet mettent en avant une expérience du 
métier envisagé. Cette part atteint 82% chez les futurs artisans. 
Les porteurs de projet artisans agissent souvent suivant une logique 
« métier » plutôt qu’entrepreneuriale, les activités artisanales 
demandant un savoir-faire, des compétences techniques.

40% des porteurs de projet sont salariés (avec un statut d’ouvrier 
employé dans près de 9 cas sur 10). La part des demandeurs 
d’emploi est de plus en plus importante, elle atteint 43% en 2012 

(contre 36% en 2008). La part des retraités, étudiants et sans profession 
s’élève à un peu plus de 10%, celle des chefs d’entreprise à 7%. 25% des 
porteurs de projet souhaitent adopter le statut d’auto-entrepreneur. 
41% envisagent d’exercer leur activité à domicile.

Des projets ciblant une clientèle 
de particuliers
Les porteurs de projet visent principalement une clientèle de 
particuliers. Les projets naissent majoritairement dans les services à la 
personne (24%), le commerce (22%), l’hébergement-restauration (15%) 
et la construction (14%). 

15% des porteurs de projet envisagent de reprendre une entreprise 
existante plutôt que la créer.

! Info +
Selon un sondage intitulé « Les Français et l’esprit d’en-
treprise »* produit en janvier 2013 par l’Institut Think pour 
l’APCE, CERFRANCE et le Salon des entrepreneurs, 30% 
des 18 ans et plus envisagent de créer ou reprendre une 
entreprise et 11% déclarent qu’ils passeront certainement 
à l’acte. Ces statistiques permettent d’estimer à environ 15 
millions le nombre de Français intéressés par l’entrepreneuriat.

* Enquête quantitative réalisée auprès d’un échantillon de 1 000 Français âgés 
de 18 ans et plus.

La femme porteur de projet : une 
démarche et des atouts spécifiques

•  Les femmes porteurs de projet sont 
plus diplômées que les hommes : 46% 
d’entre elles sont au moins «  bac+2 » 
contre 31% des hommes. Elles ont moins 
d’expérience du métier (40% n’en ont 
aucune contre 29% des hommes). 

•  Leur projet est souvent moins ambitieux 
que celui des hommes : 29% souhaitent 
adopter le statut d’auto-entrepreneur 
(contre 22% des hommes). 77% n’ont 
aucune perspective d’embauche (contre 
64% des hommes).

•  On constate une surreprésentation des 
projets féminins dans l’enseignement, 
la santé, l’action sociale et les services 
à la personne. Les projets portés par 
des femmes sont minoritaires dans la 
construction, les transports et les activités 
informatiques.

Zoom !

Porteurs de projet, créateurs, repreneurs en Haute-Savoie en 2012 :
données socio-démographiques

Porteurs
de projet

Nouveaux
dirigeants
créateurs

Nouveaux
dirigeants
repreneurs

Femmes 37% 29% 29%
Hommes 63% 71% 71%
Age moyen 36 ans 40 ans 42 ans
Jeunes < 30 ans 32% 20% 15%
Seniors  ≥ 50 ans 14% 22% 22%
Sans diplôme ≥ CEP BEPC 11% 9% 9%
CAP BEP 34% 29% 30%

Diplôme ≥ au Baccalauréat 55% 62% 61%

Situation professionnelle antérieure :
Salarié

40% 62% 63%

Situation professionnelle antérieure :
Demandeur d’emploi

43% 18% 6%

Expérience du métier 67% 67% 81%
Expérience de la création/reprise 18% 20% 21%

2.1 De l’envie d’entreprendre 
au montage du projet
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Un homme de 40 ans diplômé 
de l’enseignement supérieur
Le nouveau dirigeant « type » haut-savoyard est un homme âgé d’une 
quarantaine d’années, diplômé de l’enseignement supérieur ou titulaire 
d’un diplôme technique, suivant son approche plutôt « entrepreneuriale » 
ou plutôt « métier ». 

Il occupait un poste salarié d’employé ou de cadre avant de créer sa 
propre entreprise. Il a déjà une expérience du métier exercé dans le 
cadre de l’entreprise mais aucune de la création d’entreprise. Il souhaite 
créer une entreprise nouvelle.

Une quête d’indépendance  
plus qu’une véritable démarche  
entrepreneuriale
L’assouvissement de son besoin d’indépendance et le goût 
d’entreprendre demeurent les 2 principales motivations, citées 
respectivement par 61% et 42% des nouveaux dirigeants. 13% évoquent 
la création d’entreprise comme alternative au chômage.

84% des nouveaux dirigeants agissent suivant une logique de 
création de leur propre emploi (cette part atteint 91% pour les auto-
entrepreneurs). Une minorité envisage le développement de l’entreprise 
en termes d’emplois et d’investissements.

44% des dirigeants en activité ont opté pour le régime de l’auto-
entrepreneur. Parmi eux, 7 sur 10 envisagent de conserver le statut sur 
le long terme.

La Haute-Savoie est, pour 92% des nouveaux dirigeants en activité, 
leur lieu de résidence. 23% des nouveaux dirigeants justifient leur 
choix d’implantation par une ou plusieurs raisons économiques 
(dynamisme du département, opportunités transfrontalières).

Un acte jugé difficile
3 nouveaux dirigeants sur 4 ont rencontré des difficultés pour 
créer leur entreprise. Ils évoquent principalement la complexité des 
démarches administratives (34%), le fait de se trouver seul face à cette 
complexité (30%) mais également les difficultés liées à la recherche 
initiale de clients et la fixation des prix.

8 nouveaux dirigeants sur 10 ont eu besoin d’une aide extérieure. Dans 
la majorité des cas, l’organisme sollicité pour passer le cap de la 
création est la Chambre de Commerce et d’Industrie ou la Chambre 
de Métiers et de l’Artisanat (42%). Arrivent ensuite l’expert-comptable 
(32%) et l’entourage proche (25%).

Facteurs déterminant le passage à l’acte de 
création

Le rapprochement des données de profil des 
porteurs de projet avec celles des nouveaux 
dirigeants créateurs (cf. tableau page 13) permet 
de révéler certains facteurs facilitant du passage à 
l’acte de création :

• Le sexe
Les hommes, au départ plus nombreux que les 
femmes parmi les porteurs de projet, parviennent 
également mieux à concrétiser leur projet. 

• �L’objectif initial
Le projet a de plus grandes chances d’aboutir 
lorsqu’il a pour origine l’envie d’entreprendre. 
Ainsi, les demandeurs d’emploi qui choisissent 
majoritairement la création comme alternative au 
chômage sont moins nombreux à « aller jusqu’au 
bout » que les porteurs de projet salariés.

• �Le niveau de formation et le niveau de 
compétences

La part des diplômés de l’enseignement supérieur 
est plus importante parmi les nouveaux dirigeants. 
Les compétences en management, organisation et 
gestion d’entreprise acquises par les salariés cadres 
sont également des facteurs facilitant le passage à 
l’acte.  

Zoom !

Profil du nouveau dirigeant et conditions de la création

L’enquête réalisée par l’Observatoire auprès des nouveaux dirigeants (cf. Sources/Méthodologie page 19) a permis 
d’évaluer à 85% le taux de survie à 1 an(1) des entreprises créées en 2011. On constate également que 2/3 des entreprises 
repérées comme inactives au moment de l’enquête ont été créées sous le régime de l’auto-entrepreneur. Les résultats 
présentés ci-dessous sont calculés sur la base des entreprises encore actives au moment de l’enquête.

Principales motivations des créateurs d’entreprises en Haute-Savoie en 2012 
(Somme des pourcentages supérieure à 100% du fait des réponses multiples)

Idée nouvelle de produit, de service ou 
de marché

Seule possibilité d’exercer son métier

Sortir du chômage

Exemples de réussites d’entrepreneurs

Perspectives d’augmenter ses revenus

Opportunité de création

Goût d’entreprendre

Etre indépendant 61%

42%

21%

17%

14%

13%

12%

10%

(1) Taux de survie des entreprises à n années : 
proportion d’entreprises créées une année donnée  
ayant atteint leur nième anniversaire

2.2
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Des projets de faible envergure
financés essentiellement
par apport personnel
Le niveau de financement est relativement faible. Il est inférieur 
à 2 000 € pour plus d’un tiers des nouvelles entreprises (cette part 
atteint 63% pour les auto-entrepreneurs).

Les ressources personnelles constituent le principal moyen 
de financement de la création d’entreprise, figurant dans 85% 
des plans de financement  à hauteur de 80% du besoin global en 
moyenne. 57% des nouveaux dirigeants n’ont eu recours qu’à leurs 
ressources personnelles, familiales ou d’associés, pour financer le 
démarrage de l’activité. 

27% des nouveaux dirigeants ont contracté un prêt bancaire au 
titre de l’entreprise, à hauteur de 69% du besoin de financement en 
moyenne. 
Les autres sources de financement (prêts d’honneur, prêts à taux 
zéro, avances remboursables, apports en capitaux d’autres sociétés) 
concernent chacune moins de 5% des entreprises.

Un démarrage alliant confiance
et prudence
Les nouvelles entreprises s’adressent majoritairement à une clientèle 
locale de particuliers. 23% des entreprises exercent tout ou partie de 
leur activité en sous-traitance. 

Près de 2 entreprises sur 3 réalisent moins de 30 000 € de chiffre 
d’affaires durant la première année d’activité et seulement 6% 
réalisent plus de 200 000 €.

L’effectif moyen de l’entreprise s’élève à 1,3 au démarrage 
(y compris le ou les dirigeants) et passe à 1,7 au bout d’une année 
d’activité (1,4 au démarrage à 2,1 pour les entreprises « classiques 
» hors auto-entreprises).  Des disparités existent en fonction des 

activités : le secteur hébergement-restauration est le plus employeur 
au démarrage. C’est également celui où l’emploi progresse le plus la 
première année.

La grande majorité des nouveaux dirigeants a plutôt confiance 
en l’avenir. Plus d’un tiers pense développer fortement l’entreprise 
dans les 12 prochains mois et plus de la moitié maintenir un certain 
équilibre. Néanmoins, seuls 14% des nouveaux dirigeants envisagent 
embaucher sur la même période.

Florent CHAPUIS, 
FC AUTOMATISMES à Perrignier 
« Je suis plus technicien qu’entrepreneur »
Après un DUT Génie Electrique, Florent Chapuis intègre 
une TPE spécialisée dans l’automatisme industriel et 
l’électrotechnique. Au terme de plus de quinze années 
passées à développer polyvalence et professionnalisme, 
il ne parvient plus à se projeter dans cette trop petite 
structure au sein de laquelle il n’évolue plus. La création 
d’entreprise lui apparaît alors comme la meilleure 
alternative pour continuer à exercer son métier tout en 
élargissant ses champs de compétences.

Après plusieurs années de réflexion, accompagné dans 
ses démarches par la Chambre de Métiers et de l’Artisanat 
et son expert-comptable,  il crée FC Automatismes, en 
mai 2012. Il décroche aussitôt ses premières affaires, 
fort d’un réseau de fournisseurs et de clients qui lui font 
immédiatement confiance (son ancien employeur ayant 
peu après cessé son activité pour partir en retraite). Il 
embauche rapidement un jeune qu’il souhaite former.

« … Au terme d’une première année, je suis très satisfait, 
je n’espérais pas un démarrage aussi rapide. De profil 
plus technicien qu’entrepreneur, le développement de 
mon entreprise n’est pas ma priorité mais j’aimerais 
pouvoir m’appuyer rapidement sur une équipe 
véritablement opérationnelle sur le terrain. »

Témoignage

Moyens financiers des créateurs au démarrage de l’entreprise
en Haute-Savoie en 2012

Evolution de l’effectif moyen de l’entreprise au cours de la première
année suivant le secteur d’activité

Moins de 2 000 € (35%)
Moins de 2 000 € (35%)

2 000 à 8 000 € (25%)

8 000 à 40 000 € (25%)

40 000 à 160 000 € (10%)

Plus de 160 000 € (5%)

Effectif en 2012

Effectif au démarrage

Construction

Commerce

Transports

Hébergement
restauration

Information
et communication

Activités financières
et d’assurance

Activités 
immobilières

Services
aux entreprises

Enseignement, santé
et action sociale

Autres activités de services 
aux particuliers

Industrie

4
3
2

5

1
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Profil du cédant, profil du repreneur  
et conditions de la reprise

Le cédant : une décision plus tardive
Les cédants sont majoritairement des hommes (70% d’hommes, 
22% de femmes et 8% de couples) âgés en moyenne de plus de 53 
ans, soit environ deux ans de plus qu’en 2008. 1 cédant sur 3 a 60 
ans ou plus. L’âge moyen du cédant est de 52 ans pour une reprise par 
achat de parts, il atteint 56 ans pour une reprise de fonds.

40% des cessions ont pour origine le départ en retraite du dirigeant. 
Ce motif est plus marqué lorsqu’il s’agit d’une transmission par achat de 
parts d’une société (51%). Dans 8% des cas, la cession est liée à l’état 
de santé du cédant (maladie, invalidité, décès). Dans 10%, le dirigeant 
cède pour créer ou reprendre une autre entreprise et dans 3%, pour 
revenir au salariat.

Un tiers des cédants était à la tête de l’entreprise depuis au moins 
20 ans au moment de la cession. Plus de la moitié des cédants est à 
l’origine de la création de l’entreprise. Pour les autres, il s’agissait déjà 
d’une reprise : 16% dans le cadre familial, 3% à leur ancien employeur. 
28% n’avaient aucun lien préalable avec l’entreprise reprise.

40% des cédants accompagnent le repreneur durant une période 
plus ou moins longue allant de moins d’un mois à plus d’un an 
(contre 47% en 2008). L’accompagnement est plus fréquent dans le cas 
d’un achat de parts (46%) que dans celui d’une reprise de fonds (37%). 

Le repreneur :  
un véritable professionnel
Comme les nouveaux dirigeants créateurs, 71% des repreneurs 
sont des hommes âgés en moyenne de 42 ans. 

Leur niveau de formation est aujourd’hui comparable à celui des 
nouveaux dirigeants créateurs avec un niveau baccalauréat ou 
post-baccalauréat dans plus de 60% des cas. Cette part atteint 82% 
pour les reprises d’entreprises de plus de 5 salariés. 

Les repreneurs sont incontestablement des personnes  
« d’expérience » : 8 sur 10 ont déjà une expérience du métier. 34% 
travaillaient déjà dans l’entreprise reprise (57% dans le cas d’un 
achat de parts) contre 27% en 2008. Cette dernière tendance se vérifie 
surtout dans l’industrie et le commerce.

63% des repreneurs étaient auparavant salariés dans l’entreprise 
reprise ou dans une autre entreprise (part équivalente à celle des 
nouveaux dirigeants créateurs). 22% étaient déjà chefs d’entreprise. 
Seuls 6% des repreneurs étaient demandeurs d’emploi (contre 10% en 
2008) dont 29% dans une situation de chômage volontaire pour monter 
leur projet de reprise.

Comme pour les créateurs, les deux motivations principales 
des repreneurs sont le besoin d’indépendance (citée par 39% des 
repreneurs) et l’envie d’entreprendre (26%) mais également la volonté 
de travailler dans un secteur qui leur tient à cœur (27%). 19% souhaitent 
investir et gagner de l’argent et 18% mettent en avant le désir de 
développer une entreprise qui existe déjà. Seuls 4% font le choix de la 
reprise en réponse à une situation de chômage. 

16% des repreneurs effectifs ont hésité entre la création d’une entreprise 
nouvelle et la reprise d’une entreprise existante.

.

Témoignage

2.3

Jacques BERLAND,  
ALUGLASS à POISY	
« J’aurais regretté de ne pas l’avoir fait… »
Après une longue carrière dans l’industrie, ayant occupé 
diverses fonctions à la fois techniques et managériales, 
Jacques Berland ne se reconnaît plus dans les valeurs 
de la société renommée qui l’emploie comme directeur 
technique. A 55 ans, il quitte le confort du salariat pour 
réaliser son rêve.

Accompagné dans ses démarches par l’association  
CRA (Cédants et Repreneurs d’Affaires) et la CCI  
Haute-Savoie, il cherche une entreprise à reprendre dans 
le bâtiment. Il doit découvrir ce secteur aussi il se fixe un 
point d’ancrage : le travail de l’acier qu’il maîtrise.   
C’est finalement le bouche à oreille qui lui permet de 
trouver une entreprise de métallerie, menuiserie alu et 
miroiterie installée à Poisy depuis 25 ans. Il reprend la 
société Aluglass en juillet 2012. 

Le courant passe immédiatement entre lui et le cédant qui 
l’accompagne pendant une année. Il établit également un 
très bon contact avec les 6 employés dont quelques  
« piliers » sur lesquels il s’appuie dès le départ. 

« Les premiers mois ont été difficiles, j’ai dû assimiler 
une foule d’informations techniques et commerciales 
tout en opérant une transition professionnelle importante. 
Aujourd’hui je tiens seul les rennes et je suis très satisfait. 
Même si l’équilibre est encore fragile, les clients sont 
restés fidèles, notamment grâce à l’apport du cédant 
qui m’a aidé à me crédibiliser. Je réussis à pérenniser le 
savoir-faire technique de l’entreprise tout en améliorant 
la réponse client. L’activité n’a pas souffert du passage 
de relai, le chiffre d’affaires progresse de +5% et j’ai 
embauché 2 personnes. »

! Info +
L’Observatoire a mis en place une méthode inédite de 
chiffrement des reprises d’entreprises prenant en compte 
tous les cas de reprises (y compris les reprises par achat de 
parts sociales méconnues auparavant). Un important travail a 
été effectué sur les fichiers 2008 de la CCI Haute-Savoie et 
de la Chambre de Métiers de l’Artisanat de la Haute-Savoie. 
Une enquête a ensuite permis de dénombrer les reprises 
effectives d’entreprises et de collecter des informations 
qualitatives sur les repreneurs et les cédants. Ce travail a été 
renouvelé pour les reprises de l’année 2012, permettant ainsi 
une comparaison intéressante.
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Effectif salarié 
moyen avant 

la reprise

Effectif salarié 
moyen au 
moment

de l’enquête

Effectif salarié 
moyen envisagé

au terme 
de 5 ans

INDUSTRIE 3,8 4,1 5,1

COMMERCE 3,1 2,9 3,4

SERVICES 2,9 3,1 3,8

REPRISE 
DE FONDS
DE COMMERCE

2,1 2,2 2,7

ACHAT 
DE PARTS

4,9 5,0 5,9

TOTAL 3,1 3,2 3,9

Un lien familial ou professionnel
plus fréquent
20% des entreprises sont reprises à un membre de la famille 
(essentiellement les parents) contre 13% en 2008 (35% dans le cas 
d’un achat de parts et 11% dans le cas d’une reprise de fonds).

1 repreneur sur 3 occupait déjà un poste au sein de l’entreprise 
reprise, majoritairement en tant que salarié non cadre (57% dans 
le cas d’un achat de parts contre 21% dans celui d’une reprise de 
fonds).

Dans 60% des cas, le repreneur n’a aucun lien antérieur avec 
l’entreprise reprise (75% dans le cas d’une reprise de fonds contre 
34% dans celui d’un achat de parts) contre 68% en 2008.

  

Lorsque le repreneur n’a aucun lien antérieur avec l’entreprise, 
le réseau social représente le principal vecteur de connaissance 
de l’entreprise à reprendre. En effet, 50% des repreneurs 
déclarent avoir trouvé l’entreprise via une relation professionnelle ou 
personnelle, 22% par l’intermédiaire d’une annonce et 11% par un 
cabinet spécialisé.

29% des reprises concernent des entreprises en difficultés. Dans 
plus de 80% des cas, ces entreprises connaissaient des problèmes 
sans être néanmoins en redressement judiciaire ou en procédure de 
sauvegarde au moment de la reprise.

Apport personnel et emprunt
omniprésents dans les plans 
de financement
Le CA moyen réalisé par les entreprises durant les trois dernières 
années d’activité précédant la reprise est estimé à 683 000€ 
(273 000€ dans le cas d’une reprise de fonds et 1 645 000€ dans le 
cas d’un achat de parts).

Le prix moyen de la transaction est estimé à 198 000 € (contre 
285 000 € en 2008) avec de fortes disparités en fonction de la taille 
de l’entreprise, du secteur d’activité et du type de reprise. Le prix 
d’achat moyen s’élève à 185 000 € pour les reprises de fonds (contre 
229 000 € en 2008) et atteint 234 000 € pour les reprises de parts 
(contre 410 000 € en 2008).

Les principales sources de financement demeurent l’apport 
personnel et l’emprunt bancaire. Près de 9 reprises sur 10 sont 
financées au moins en partie par des ressources personnelles ou 
d’associés. 7 repreneurs sur 10 souscrivent un emprunt bancaire 
(contre 27% des nouveaux dirigeants créateurs). L’emprunt bancaire 
figure dans 82% des plans de financement de reprise de fonds (48% 
pour l’achat de parts).

Des repreneurs satisfaits 
et optimistes
22% des entreprises reprises n’avaient aucun salarié au moment 
du passage de relai. L’effectif moyen des entreprises au moment 
de la reprise est estimé à 3,1 salariés (contre 3,8 en 2008) avec 
des variations en fonction du type de reprise et du secteur d’activité. 
Celui-ci est évalué à 3,2 salariés au moment de l’enquête (soit moins 
d’une année après la reprise). 

Lorsqu’on leur demande d’envisager leur situation dans 5 ans, la 
quasi-totalité des repreneurs (83%) se projette avec au moins un 
salarié. L’effectif moyen à 5 ans est évalué à 3,9 salariés.

58% des repreneurs estiment que le moment de la reprise a été 
plutôt facile à conduire contre 50% en 2008 (cette part atteint 68% 
dans le cas d’un achat de parts).

Pour les 5 années à venir, les principaux objectifs mis en avant par 
les repreneurs sont : le développement du chiffre d’affaires pour 
64% des dirigeants repreneurs, le développement de la rentabilité de 
l’entreprise pour 52% et le maintien du niveau d’activité actuel pour 
40%. Le développement de l’emploi est cité par 28% des repreneurs.

14%
9%

4%
6%

18%
20%

68%

60%
2008 2012

Répartition des reprises d’entreprises suivant le lien familial
et/ou professionnel antérieur avec l’entreprise

Reprise familiale, le
repreneur travaillant
préalablement dans

l’entreprise

Reprise familiale, le
repreneur ne travaillant
pas préalablement dans 

l’entreprise

Reprise non familiale, le
repreneur travaillant
préalablement dans

l’entreprise

Reprise non familiale, 
par une personne

extérieure à
l’entreprise
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La création/reprise
d’entreprise en agriculture
en Haute-Savoie en 2012 

Suivant la tendance de l’année 2011, la Chambre d’Agriculture 
Savoie Mont-Blanc enregistre une baisse de  18% du nombre de 
porteurs de projet en Haute-Savoie en 2012. 

Le porteur de projet type est un homme âgé en moyenne de 
28 ans (contre 36 ans pour les porteurs de projet hors agriculture). La 
part des femmes est en diminution et s’établit à 18% (contre 37% pour 
les porteurs de projet hors agriculture). La part des porteurs de projet les 
plus jeunes (moins de 25 ans) est également en recul au profit des 25-
29 ans et des 35-39 ans.

La difficulté d’accès au foncier constituant de plus en plus souvent 
un frein, la part des porteurs de projet non issus du milieu agricole 
diminue significativement : elle est inférieure à 50% alors qu’elle 
s’élevait à 70% en 2011. De plus, la part des porteurs de projet en 
reconversion professionnelle recule au profit des personnes ayant une 
formation initiale dans l’agriculture et souhaitant s’installer comme chef 
d’exploitation après plusieurs années de salariat.

En termes d’activité, les projets d’élevage bovin laitier restent 
prépondérants mais leur part fléchit, soit 58% en 2012 contre 64% 
en moyenne sur les 3 dernières années. La deuxième activité la plus 
représentée est l’élevage ovin et caprin (14%) suivi par des projets 
diversifiés : élevage canin, élevage de gibier, pépinière, viticulture, 
arboriculture et maraîchage.

Le nombre de créations/reprises d’exploitations agricoles est en 
retrait de  18% en 2012 et n’a jamais été aussi bas depuis 15 ans. 

L’activité dominante demeure l’élevage bovin laitier mais sa part est 
en nette diminution (66% contre 86% en 2011) au profit des activités 
de maraîchage (15%) et d’élevage équin (5%). Les autres créations/
reprises concernent l’arboriculture, l’apiculture, l’élevage ovin et caprin 
et la pêche.

Géographiquement, les territoires du Genevois et de la Vallée de 
l’Arve accueillent la majorité de projets « hors lait » suivis par le 
Chablais et les Usses et Bornes. L’Albanais, le Pays du Mont-Blanc et le 
Bassin annécien génèrent presque exclusivement des projets d’élevage 
bovin laitier. 

Les créations d’entreprises nouvelles représentent 30% de 
l’ensemble des créations/reprises. Ce taux, particulièrement 
élevé, s’explique par la part importante en 2012 des projets « hors 
lait » (maraîchage, apiculture, élevage ovin, élevage équin, pêche) 
peu consommateurs de foncier et ne nécessitant pas une reprise 
d’exploitation. La moitié des créateurs/repreneurs effectifs n’est pas 
issue du milieu agricole.

Le coût d’installation reste stable mais varie en fonction de 
l’activité. Il s’étend en moyenne de 70 000 € pour le maraîchage et 
l’apiculture à  150 000 € pour l’élevage équin, caprin et bovin laitier 
(230 000 € lorsqu’un investissement bâtiment est prévu).

Des porteurs de projets
moins nombreux issus
majoritairement du milieu
agricole

La création/reprise
à son niveau le plus bas
depuis 15 ans

Jean-Robert MARTEL, 
exploitant maraîcher à Seynod
« J’ai fait le bon choix »
Issu d’une famille d’éleveurs de bovins-lait, Jean-Robert 
Martel se passionne très tôt pour l’agriculture. Il passe 
un baccalauréat agricole et découvre également le goût 
d’entreprendre. Il s’oriente rapidement vers les études les 
plus appropriées à la gestion d’une exploitation agricole. 
Titulaire d’un BTS ACSE (Analyse et Conduite de Systèmes 
d’Exploitation) et d’une licence en gestion agricole, il 
travaille 1 an ½ au sein de l’exploitation familiale. 

Il comprend vite que son avenir ne s’inscrit pas dans 
la continuité de celle-ci, appelée à disparaître sous la 
pression foncière qui affecte l’agriculture du département. 
Début 2012, alors âgé de 23 ans, il décide de créer 
sa propre exploitation maraîchère, beaucoup moins 
consommatrice de foncier que l’activité de production 
laitière de ses parents. Il produit aujourd’hui 30 à 40 
espèces de légumes par an qu’il distribue en direct à 
la ferme et via un magasin de producteurs. Il fournit 
également les cantines et restaurants locaux. 

 «…Contraint au départ, je suis aujourd’hui convaincu 
d’avoir fait le bon choix. Un producteur de lait est 
souvent isolé dans sa ferme, j’ai moi la chance d’avoir 
un véritable contact avec le client final. J’ai compris 
également l’importance et la richesse des échanges 
avec un réseau de personnes qui font le même métier 
que moi et qui peuvent me transmettre leur expérience. 
J’apprends énormément et je me remets en cause très 
régulièrement.».

Témoignage
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Sources / méthodologie
Créations d’entreprises
Les statistiques de créations d’entreprises 
proviennent du Répertoire SIRENE, le répertoire 
des entreprises et des établissements géré par 
l’INSEE. Le Répertoire SIRENE traite le champ 
marchand non agricole (ou champ de l’industrie, 
du commerce et de l’ensemble des services). 
Ce champ inclut les activités financières et les 
activités de location de biens immobiliers.

Depuis le 1er janvier 2007, la définition des 
créations d’entreprises dénombrées par l’INSEE 
a changé. Elle s’appuie dorénavant sur les 
concepts harmonisés au niveau européen : une 
création d’entreprise correspond à l’apparition 
d’une unité légale exploitante n’ayant pas de 
prédécesseur. Il n’y a création d’entreprise que 
si elle s’accompagne de la mise en œuvre de 
nouveaux moyens de production.

Reprises d’entreprises
Les statistiques de reprises d’entreprises 
proviennent d’une méthode de chiffrement 
de la reprise d’entreprise mise en place par 
l’Observatoire avec le cabinet TMO Régions, à 
partir des fichiers de la CCI et la Chambre de 
Métiers et de l’Artisanat de la Haute-Savoie. Elles 
portent également sur le champ marchand non 
agricole.

Cette méthode, inédite en France, redéfinit 
les contours économiques et les niveaux de 
reprise grâce à des indicateurs clés : maintien 
de l’activité dans le même lieu, continuation de 
l’activité, reprise des moyens de production et 
reprise de clientèle. 

Défaillances d’entreprises
Les statistiques de défaillances d’entreprises 
proviennent d’une analyse réalisée par la 
société Altares qui collecte l’ensemble des 
jugements auprès des tribunaux d’Instance ou 
des chambres commerciales des Tribunaux 
d’Instance ou de Grande Instance. 

Les statistiques de défaillances d’entreprises 
couvrent l’ensemble des jugements prononçant, 
soit l’ouverture d’une procédure de redressement 
judiciaire, soit directement la liquidation 
judiciaire. Elles ne tiennent pas compte de l’issue 
des procédures : liquidation ou redressement par 
continuation ou reprise. 

La notion de défaillance s’inscrit dans la 
notion plus large de cessation d’entreprise 
qui correspond à l’arrêt total de l’activité de 
l’entreprise quelle qu’en soit l’origine.

Statistiques des créations/
reprises en agriculture
Les statistiques de créations/reprises en 
agriculture en Haute-Savoie proviennent 
directement des données de la Chambre 
d’Agriculture Savoie Mont-Blanc.

N.B. : Un partenariat technique a été signé 
en 2011 entre l’Observatoire de la création 
d’entreprise en Haute-Savoie et la Chambre 
d’Agriculture Savoie Mont-Blanc dans le but de 
compléter son analyse basée dans un premier 
temps sur le champ marchand non agricole.

Profil des porteurs 
de projet
Les données concernant le profil des porteurs 
de projet haut-savoyards sont issues d’un 
échantillon de 3 400 porteurs de projet ayant 
présenté leur projet à la CCI ou la Chambre de 
Métiers et d’Artisanat de la Haute-Savoie entre 
le 1er janvier et le 31 décembre 2012.

N.B. : Un partenariat technique a été signé 
en 2006 entre l’Observatoire de la Création 
d’Entreprise en Haute-Savoie et la Chambre de 
Métiers et de l’Artisanat de la Haute-Savoie pour 
permettre une étude globale du profil du porteur 
de projet.

Profil des nouveaux 
dirigeants
Les données concernant le profil des nouveaux 
dirigeants haut-savoyards sont issues d’une 
enquête de l’Observatoire réalisée par Internet en 
2012 auprès d’un échantillon de 386 dirigeants 
d’entreprises créées au cours du second semestre 
2011.

Profil des repreneurs
d’entreprise, des cédants 
et des entreprises reprises
Les données concernant le profil du repreneur, 
le profil du cédant, les conditions de la reprise 
ont été obtenues à partir d’une enquête réalisée 
par l’Observatoire et TMO Régions auprès d’un 
échantillon de 264 dirigeants d’entreprises 
représentatifs des repreneurs haut-savoyards 
de l’année 2012 (hors locations-gérances et 
entreprises de plus de 100 salariés).

La création/reprise
d’entreprise en agriculture
en Haute-Savoie en 2012 
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